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Les plâtriers-peintres 
romands au Château de 
Colombier
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Le grand rassemblement 
des plâtriers-peintres romands 
s'est déroulé le 31 août 2012 
en terre neuchâteloise. Cette 
journée, organisée par l'associa-
tion neuchâteloise au Château 
de Colombier, a débuté dans la 
matinée par l'assemblée admi-
nistrative des délégués FRMPP. 
Après un café-croissant de 
bienvenue, le président André 
Buache a ouvert les débats 
devant plus d'une centaine de 
convives.
A la suite de la lecture des 
comptes FRMPP et FP3 par 
Marcel Delasoie, secrétaire 
général, la parole fut donnée 
au président de la commission 
de formation professionnelle 
supérieure, Denis Quaglia. Si 

l'on se réfère aux chiffres, avec 
19 candidats à l’examen du bre-
vet de contremaître peintre, 
14 nouveaux chefs de chan-
tier peintre, soit 
36 depuis le 
début de la 
f o r m a t i o n 
modulaire, 16 
élèves en for-
mation de chef 
de chantier 
peintre et 35 
nouvelles inscriptions pour la 
4e session de chef de chantier, 
la relève est bien là ! Il a résumé 
en quelques minutes les diffé-
rents changements engendré 
par la formation modulaire par 

rapport à celle entreprise par 
la plupart des personnes pré-
sentes à l'assemblée. Monsieur 
Quaglia a tenu à remercier cha-

leureusement 
le directeur 
de l'Ecole de 
la construc-
tion, Jean-
F r a n ç o i s 
Savary, une 
personne clé 

dans l'organisa-
tion, pour ses précieux conseils. 
Il a terminé son rapport en 
ajoutant que la formation de 
maîtrise répondra aux attentes 
des entrepreneurs.
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35 nouvelles 

inscriptions pour la 

4e session de chef 

de chantier nous 

démontrent que la 

relève est bien là.
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Rapport du président
André Buache, président de 
la Fédération romande des 
maîtres plâtriers-peintres 
(FRMPP), a exposé les priori-
tés de l'association faîtière de 
la plâtrerie-peinture romande. 
L'accent a été mis sur l’avan-
cement des travaux de mise 
en place des mesures d’accom-
pagnement, afin de défendre 
au mieux les 
intérêts des 
e n t r e p r i s e s 
membres, et 
p a r t i c u l i è re -
ment face aux 
problématiques 
du travail au 
noir, de la sous-
traitance économique en cas-
cade, des faux indépendants et 
de la reconnaissance des certifi-
cats et des diplômes.
Le président souligne que les 
apprentissages de peintre, 
plâtrier et plâtrier-peintre 
exercent toujours une bonne 
attraction auprès des jeunes. 

Plusieurs facteurs influencent 
positivement cette situation 
comme le fait que ces profes-
sions soient créatives et valori-
santes dans le sens où, tant le 
peintre que le plâtrier peuvent 
apprécier visuellement le résul-
tat de leur travail; les conditions 
de travail dans la profession 
sont très bonnes et influencent 
vraisemblablement le choix des 

jeunes; la 
conjoncture 
favorable du 
secteur de 
la construc-
tion garan-
tit aux 
jeunes un 

avenir dans nos professions; 
les efforts fournis par toutes les 
associations cantonales pour 
présenter les professions aux 
jeunes, et à leurs parents, lors 
de Salon des métiers et forma-
tions qui se tiennent réguliè-
rement dans tous les cantons, 
sont remarquables.
Il précise aussi que les entre-

prises romandes exercent leur 
rôle d’entreprise formatrice de 
façon satisfaisante et assurent 
ainsi la pérennité des profes-
sions de peintre, plâtrier et plâ-
trier-peintre de façon respon-
sable.
Concernant la formation de 
base, le pré-ticket de la cin-
quième profession, construc-
teur/applicateur en plâtre-
rie-peinture, s'est vue refusé 
par l'OFFT. Cette décision est 
parvenue au président de la 
FRMPP, la veille de l'assemblée 
des délégués.
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Marcel Delasoie

Denis Quaglia

Marco Taddei

André Buache

Adolf Beets

les apprentissages 

de peintre, plâtrier 

et plâtrier-peintre 

exercent toujours 

une bonne attraction 

auprès des jeunes. 



Il conclut son discours en espé-
rant avoir démontré que la FRM-
PP est réellement au service de 
la défense de ses membres et 
que leurs intérêts sont bel et 
bien au centre de ses préoccupa-
tions et de ses actions.

L'économie se porte bien, 
mais…
Le secrétaire général de la 
FRMPP, Marcel Delasoie, a, 
quant à lui, démontré que l'éco-
nomie se portait bien, mais que 
certaines personnes seront tou-
jours là pour 
dénigrer le 
travail effec-
tué. 
De son côté, 
la fédération 
a poursuivi 
sur sa lancée 
en développant les activités 
et prestations à l’attention de 
ses membres. La volonté de 
démarquer « Les Vrais Pros  ! » 
s’est confirmée et même accen-
tuée. Plutôt que de stigmatiser 
certaines gens à l’éthique plus 
que douteuse s’activant dans la 
branche, le comité de la FRMPP 
a estimé bien plus profitable de 
mettre en avant les profession-
nels qui se respectent, et qui 
font honneur à leur profession.
Marcel Delasoie a pris le temps 
d'expliquer à l'auditoire les deux 
menaces sérieuses qui planent 
sur l’organisation de l’aménage-
ment du territoire dans le pays :
•	 l’initiative de Pro Natura 

visant à bloquer les zones à 
construire au stade actuel 
pour les 20 prochaines an-
nées. Ceci consiste à réduire 
l’activité économique du pays 
pour la même durée, avec 
toutes les conséquences que 
cela implique.

•	 le contre-projet indirect à 
l’initiative de Pro Natura 

9

assemblée des délégués frmpp

prévoyant de réduire les 
zones à bâtir existantes aux 
besoins des 15 prochaines 
années. Ce projet de loi est 
tout aussi dangereux, car il 
va contraindre les cantons 
et communes à déclasser 30 
à 75 % des actuelles zones à 
bâtir.

Ce qui aura pour incidences : 
une hausse des prix des terrains 
et une augmentation du coût de 
l’habitat, une augmentation des 
impôts ou de nouvelles taxes 
et redevances pour indemniser 

les victimes 
du dézonage, 
une mise sous 
tutelle des 
cantons, de 
n o u v e l l e s 
atteintes au 
droit de pro-

priété, de nouvelles contraintes 
obligeant les propriétaires à 
construire dans un délai très bref, 
la mise en place de procédures 
compliquées pour déterminer les 
besoins et exécuter les dézonages. 
Or, s’il s’agit d’appliquer la révi-
sion de la LAT proposée par le 
Parlement, c’est tous les cantons 
qui auront de grosses difficultés 
à appliquer ces décisions tout en 
devant faire face aux incidences 

citées plus haut. Ce sont au total 
18 800 ha qui devront être dézo-
nés en Suisse, diminuant donc la 
valeur du patrimoine des proprié-
taires du pays de plus de 40 mil-
liards de francs, qui ne seront, 
avec certitude, pas investis dans 
l’immobilier.

De gauche à droite : Pierre Deco, Baptiste 
Monnard (président GVEPP), François 
Calcagno (de dos) et Jean-Charles 
Mignot (secrétaire patronal du GVEPP).

Les nouveaux chef de chantier, de haut en bas : Pierre Gunthard, 
Anthony Favre, Dario Saracino, Cédric Gaillard, Nesemi Mazreku, 
Gianni Buschini, Murat Kilic, Cyril Bernasconi, Anne Sulliger, Michael 
Fankhauser, David Collaud et Emmanuel de Frias. Manque Luis 
Manuel Da Costa et Jérémy Weber.

La FRMPP a poursuivi 

sur sa lancée en 

développant les  

activités et presta-

tions à l’attention 

de ses membres.
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Sécurité au travail
La solution de branche romande 
de la plâtrerie-peinture a été 
confirmée par la SUVA comme 
organe habilité à répondre aux 
exigences de la législation fédé-
rale et des MSST. Les actions de 
sensibilisation entreprises ont 
recueilli d’excellents échos au-
près des membres et la tendance 
continue à la baisse des primes 
d’assurance pour les accidents 
professionnels démontre que le 
travail effectué porte ses fruits. 
Néanmoins, une étape supplé-
mentaire doit être franchie. En 
effet, selon le secrétaire général, 
il est attendu que les entreprises 
soient plus participatives qu’elles 
ne l’ont été jusqu’à présent. Des 
soirées 5 à 7 pour les PERCO 
seront mises sur pied et ces der-
niers devront obligatoirement y 
prendre part, dans un délai défi-
ni, au risque de voir leur titre de 
PERCO invalidé. Evidemment, il 
demeure que chaque entreprise 
doit disposer d’un responsable 

de la sécurité désigné et formé 
(ayant suivi le cours spécifique 
pour PERCO de la branche).
Il faut encore rappeler que la 
solution de branche existe dans 
le but d’éviter 
à chaque entre-
prise la mise sur 
pied d’une oné-
reuse solution 
individuelle cou-
ronnée par des 
audits.
En conclusion, Adolf Beets, pré-
sident de la commission tech-
nique de la Fondation Suisse 
Couleur, a dispensé son exposé 
sur l'étiquette environnemen-
tale. Marco Taddei, vice-direc-
teur de l'USAM, lui a emboîté le 
pas sur le thème de la responsa-
bilité solidaire.

Remise des diplômes
La séance levée, les délégués, 
membres et invités ont pu se 
désaltérer avec un cru local.
La suite s'est déroulée dans une  

autre salle du Château de Co-
lombier où un excellent repas 
fut servi. Au cours de celui-ci les 
14 nouveaux chefs de chantier 
ont été félicités : Anne Sulliger 

de Genève, 
Cyril Ber-
nasconi de 
Courtételle, 
Gianni Bus-
chini de 
Neuchâtel, 
David Col-

laud de Colombier, Luis Manuel 
Da Costa de Vevey, Emmanuel 
De Frias de Sion, Michael Fan-
khauser d'Epalinges, Anthony 
Favre de Jongny, Cédric Gaillard 
de Sion, Pierre Gunthard de 
Neuchâtel, Murat Kilic de Ro-
manel-sur-Lausanne, Nesemi 
Mazreku de Carrouge, Dario Sa-
racino de Meyrin et Jérémy We-
ber de Romanel-sur-Lausanne.

Xavier Saillen

Il régnait une 
ambiance chaleureuse 
lors du repas partagé 
entre membres et 
invités

Des soirées 5 à 7 

pour les PERCO seront 

mises sur pied et 

ces derniers devront 

obligatoirement y 

prendre part.


